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mon argent ronmu> si gelais liahiliu> a I ahondance. |)enl-

êlie ma |>anvre mère esl aux al»ois pour subvenir aux n('*ees-

silés (le la l'amille

« Je suis coulent «l'avoir O'nvisaj^M' l'élal {\v mon eo-nr el

«lavoir <mi le ronrajie «l'en sonder les replis, ilr mellre la

main sm* Ions les endroits allaqnj's: peut-èlre anrai-j«' celui

d'en jj;u<''rir foules les plaies 1 J'essayerai loujours. el au I>oul

d'un certain temps, j'en serai peul-èlre rendu ii avoir celle

estime d«' soi-même <pii vous .salislait el vous n'nd heureux

dans toutes les circonstances où l'on se trouve. »

« 7)1 ocToitiiK. — Je ne Hiis «|ue penser ii la Kranc<'. ii ma

lionne mère, ii mes .sopurs! Ah! «piand je serai ol'licier. s'il y

a moyen de n'-aliser mes vo'ux. les portraits de ces bons

amis couvriront les murailles de ma chambre: cela me fera

peut-èlre trouver moins j,M'ande la distance; «pii nous sépare.

— Je u'ai |)as encore trouvé la force d'exécuter mes projets

d'avaiit-hier. Il en esl nn que j'ai déjii formé, c'est de co|Her

les rôles de Vlcna ; je ne .sais si je le tiendrai ; je vais loujours

essayer de le faire. Je voudrais travailler, el tout ce que je

l>oiniais entreprendre me n'pugne. me fatigu«» d'avance; j'ai

taul il faire, que je ne sais par (piel bout commencer. I.e

jdcs.siii. la musi(pie. 'que j<; tenais tant a apprendre, me

|s(nil. jusipi'h pn'senl. re.stés étrangers ; les choses les j)lus

ii'iles (pie je devais travailler me sont encore inconnues; je

ois (pie toujours mes belles ré'solulions tombent dans l'eau :

1 faut cependant (pie je prenne garde il moi

« Je ne dois pîis être très-bien avec le coumiandanl, je ne

sais pas trop pourquoi; car j'ai toujours ressenti la sympathie

pie jep(Mivais inspirera quehju'un. et. bien (pi'il ait toujours

L'Ié In'S-poli avec moi. je suis sûr (ju'il me met dans son af-


